
Contrôle des armes à feu

 N° 733 DU JEUDI 20 FEVRIER 2020

QUOTIDIEN TOGOLAIS D'ANALYSES ET D'INFORMATIONS GENERALES  /  Prix : 250 FCFA

TOGOMATIN

PAGE 3

DERNIERES HEURES

INCLUSION FINANCIERE

PAGE 3

CMJN

Gros, maigre ou obèse 

POLITIQUEPOLITIQUE

PAGE 10

HUMANITAIRE

 

REPORTAGE

PORTRAIT / Agbedzi Akou Egnonam

FRANCE - TOGO

Symbole d'autorité et 
d'engagement

PAGES 6&7 6&7

Au rang des mouvements et partis politiques qui soutiennent la candidature de Faure Gnassingbé, 
figure le parti Bâtir. Après avoir sillonné les grandes villes du Togo pour convaincre les électeurs de 
voter Faure Gnassingbé le 22 février prochain, Bâtir a donné la même pulsion aux populations d’Agoè-
Houmbi, hier 19 février 2020. Un meeting organisé par la cellule Bâtir d’Agoè-Houmbi et son président 
Koami Maxime Atoko, sous la présence effective de la présidente fondatrice de Bâtir, Vicentia Mayer. 
Quelle est la vision du parti Bâtir ? Pourquoi convie-t-il à voter pour Faure Gnassingbé ?
Hier, le quartier Agoè-Houmbi a été peint en violet, en blanc et en Bleu par le parti Bâtir. Chefs 
traditionnels, femmes, hommes, jeunes ont vibré au son « Votez Faure ! » de nombreux artistes, 
notamment Kossi Apeson, Eric MC, Capitaine Marus, DJ Momo, qui joint leurs voix à celles des militants 
de Bâtir pour passer le message de soutien à Faure. Paix, stabilité ...

Campagne pour la présidentielle: Bâtir vibre très « Faure » avec populations d’Agoè-Houmbi

Transferts

Apothéose de la Campagne présidentielle 2020 à Dankour
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Golfe 5 réitèrent 
leur soutien à 
Faure Gnassingbé
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Le vote par 
anticipation 
des forces de 
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effectif hier
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Coronavirus

Témoignages de quelques 
Togolais vivant en Chine face à 
l’épidémie 

Après sa tournée effectuée dans 
le Golf 5, le parti Union pour la 
République (Unir) par l’entremise 
du maire du Golfe 5, Kossi Aboka 
et de Raymonde Kayi Lawson, 
déléguée nationale du Mouvement 
des femmes Unir (MFU), a échangé 
avec les femmes du  ...

L’épidémie de Coronavirus défraye la chronique aussi bien en 
Chine que dans le monde entier. Débuté à Wuhan et étendu à toute 
la Chine, le  2019-nCov   n’épargne plusieurs pays du monde ...

Lentement mais sûrement, la campagne présidentielle en vue de l'élection présidentielle du 22 février 
prochain tire à sa fin. Au moment où les agents des forces de l'ordre et de sécurité donnaient le ton 
à travers leur vote anticipé, les candidats et leurs différentes équipes de campagne jetaient leurs 
dernières forces dans la bataille pour tenter de rallier à leur cause les potentiels électeurs. 

L’année 2019 a été beaucoup 
mouvementée pour les joueurs 
togolais. Plusieurs ont quitté le 
championnat local ...

La préfecture de l'Oti soudée 
derrière Faure Gnassingbé

PAGES 6&7

Comme à l’accoutumée, les 
Forces de défense et de sécurité 
(FDS) ont pris d’assaut les Centres 
de recensement et  ...

 EN  NOUS

A L L O N S - Y  F A U R E

Le statut de Mme Agbedzi Akou Egnonam est l'un des moins 
courants dans la sphère socio-politique togolaise. À la fois reine-
mère et Maire de la commune de Kpalimé, elle utilise sa position 
pour travailler en faveur du développement de  ...

Présidentielle 2020

PAGE 7



NATION TOGOMATIN N° 733 DU JEUDI 20 FEVRIER 20202

Récépissé N° 0522/31/03/15/HAAC 
Edité par DIRECT MEDIA RCCM 

N° TG_LOM 2015 B 1045
BP : 30117 Lomé - Togo 

Tél : (+228) 22 25 02 23 /
90 15 39 77  /  97 87 12 42

Facebook: togomatin
E-mail : atogomatin@gmail.com

Site web:  www.togomatin.tg
Tw: @togomatin1

Mson de la Presse: Casier N° 53
  Siège

Cacavéli: 04, Rue Satelit, 3e Mson avant Groupe Cafper

Directeur de publication : 
Motchosso Kodolakina

Secrétaire de rédaction : 
Rachidou Zakari

Responsable web: 
Carlos Amevor

Comité de rédaction:
Françoise Dasilva

Alexandre Wémima
Edem Dadzie

Félix Tagba

Edodji Nadia

Attipoe Edem Kodjo

Responsable administrative: 
Gloria Léma Yagla

Service commercial:
DIRECT AGENCE

Tél:(+228)  70 00 47 73  /  97 73 00 00 

Graphiste: 
Eros Dagoudi

Imprimerie: Direct Print

Distribution : TogoMatin
Tirage : (2000 exemplaires)

TOGOMATIN

S
O

M
M

A
IR

E

P10 P 11

Art contemporain / Vernissage 
« Nexus », une connexion des artistes 
peintres et sculpteurs togolais

Consommation locale
Un chantier prioritaire pour la future équipe 
dirigeante

Echos des Bénéficiaires des Produits FNFI

‘’ Il est très intéressant 
de pouvoir après tant 
d’efforts exercer le métier 

de ses rêves’’, c’est avec 
ces propos dignes d’une 
sagesse africaine que Ama 

nous accueille dans son 
salon de coiffure, un salon 
de 16 m2 bien aménagé, de 

Ceci est un programme du Secrétariat d'Etat chargé de l'inclusion financière et du secteur informel

Ce jeudi, ‘’Echos des Bénéficiaires des Produits FNFI’’, vous conduit à Lomé, 
notamment dans le quartier Gbomamé, pour mettre sous les feux de la rampe les 
témoignages de Madame GLOKPO Ama. Grâce au FNFI, et notamment au produit 
AJSEF, notre interlocutrice exerce depuis quelques années le métier de ses 
rêves, la coiffure. En seulement quelques années d’exercice, cette trentenaire 
ne cache pas sa joie d’un bonheur et épanouissement retrouvés.

Madame GLOKPO Ama, coiffeuse à Lomé grâce à 
l’appui financier du FNFI

P 4

Evolution de l’économie togolaise
Les grandes phases d’une transformation 
impressionnante

quoi attirer une clientèle 
de plus en plus nombreuse 
selon elle. Après avoir 
suivi une formation en 
coiffure sanctionnée 
par un Certificat de Fin 
d’Apprentissage, c’est un 
sentiment de soulagement 
et de réussite qui l’anime 
à chaque fois qu’elle se 
retrouve dans son salon.
‘’ Le crédit AJSEF du FNFI 
que j’ai obtenu m’a permis 
de prendre mon envol. C’est 
en effet grâce à ce premier 
crédit que j’ai débuté mon 
installation, notamment 
la location de l’atelier et 
son équipement. C’est 
après tout le processus 
d’équipement que j’ai 
commencé à exercer. Et 
chose étonnante, je n’ai pas 
tardé à recevoir des clients, 
car comme on dit souvent 
quand tu fais bien ton travail, 
peu importe la distance, 
les gens se déplacerons 
toujours pour bénéficier 
de vos prestations. En 
moyenne, par jour, je peux 
recevoir une dizaine de 
clientes et qui repartent 
toujours satisfaites de mes 
prestations. Je me donne 
à fond pour fidéliser ma 
clientèle, car la concurrence 
est très rude et au moindre 
signe d’insatisfaction, les 
clientes iront voir ailleurs. 

Voilà pourquoi je me donne 
tous les moyens pour ne 
décevoir personne.’’
Etant à la fon du premier 
cycle du crédit, notre 
interlocutrice nous avoue 
n’avoir enregistré aucun 
problème en termes de 
remboursement, et en 
perspectives pour notre 
trentenaire, recevoir dans 
les plus brefs délais le 
second cycle de crédit pour 
renforcer son activité.
‘’Ma bonne organisation 
me permet actuellement 
de n’enregistrer aucune 
difficulté en termes de 
remboursement de crédit. 
D’ici quelques jours, j’aurai 
soldé mon premier cycle 
de crédit. Je compte tout 
de suite faire la demande 
pour obtenir la seconde 
tranche de crédit. Une fois 
ce crédit obtenu, je compte 
renforcer mon activité avec 
l’introduction des soins 
de manicure et pédicure. 
Je reste convaincu que la 
fusion des soins de cheveux 
et la pédicure manicure me 
permettront de renforcer 
mon autonomie. Mais 
pour l’heure, je peux vous 
affirmer que je suis très 
heureuse car le FNFI a 
renforcé mon pouvoir 
d’achat et mon autonomie.’’

KD

Madame GLOKPO Ama
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... développement 
c o m m u n a u t a i r e , 
é m a n c i p a t i o n 
de la femme et 
développement de 
la jeunesse par les 
jeunes, sont les grandes 
lignes de la vision du 
parti Bâtir. Laquelle 
vision cadre, selon 
Koami Maxime Atoko, 
avec celle du candidat 
Faure Gnassingbé. « 
Notre parti Bâtir a fait 
le choix de mettre un 
point d’honneur sur 

l’épanouissement et  
l’emploi des jeunes, sur le 
développement d’Agoè-
Houmbi, ainsi que sur 
la paix, la stabilité et la 
lutte contre la pauvreté 
sous toutes ses formes. 
C’est pourquoi le parti 
Bâtir vous appelle à voter 
massivement le candidat 
Faure Gnassingbé qui 
incarne le mieux, les 
profondes aspirations 
de nos populations et 
donc de notre parti 
Bâtir qui sont celles de 
la cohésion sociale et 

du développement de 
notre pays », dixit Koami 
Maxime Atoko, président 
de la cellule Bâtir d’Agoè-
Houmbi.

 D’autres raisons, selon 
Bâtir, sous-tendent le 
fait de voter le candidat 
Faure. « La seule 
chose qui nous rassure 
déjà, c’est la mise en 
place d’une volonté 
politique qu’on appelle 
le Plan national de 
Développement (PND). 
Parmi ses stratégies, on 

voit que la jeunesse s’y 
retrouve. Il suffit à cette 
jeunesse de comprendre 
le message qui est lancé 
pour se mettre en accord 
avec le chef de l’Etat 
en lui accordant nos 
suffrages », a-t-il ajouté. 
Les infrastructures 
routières, marchandes, 
sanitaires et les 
reformes en assurance 
maladie et en maternité 
réalisées par le président 
et candidat Faure 
Gnassingbé n’ont pas 
manqué aux discours 

de Bâtir. Et il faut « 
Consolider ces acquis et 
l’encourager pour mieux 
faire », a conclu Koami 
Maxime Atoko.

La campagne pour la 
présidentielle expire 
aujourd’hui à minuit. 
Bâtir compte mettre 
à profit ces quelques 
heures restantes pour 
continuer le lobbying.

Attipoe Edem Kodjo

« Comme nous l’avions 
promis depuis le 8 janvier 
2020, toutes nos bases 
militantes soutiendront 
la candidature de 
Faure Kodjo Essozimna 
Gnassingbé, C’est fait. 
Pendant 15 jours et 15 
nuits, moi-même et mes 
militants, n’avons point 
rencontré de résistance, 
ni de heurts, ni de violence, 
et nous prenons à témoin 
toute la communauté 
internationale sur ce que 
diront les dépravateurs 
», déclare le président du 
MRC.
Opposant le président 
Faure à ses concurrents, 

Abass Kaboua pense 
qu’il a fait la meilleure 
campagne. Le MRC est 
convaincu qu’il vaut 
mieux laisser l’actuel 
président continuer, que 
de laisser le pouvoir à 
des personnalités qui 
viendront reprendre tout 
à zéro et qui de surcroît 
risquent de conduire le 
pays vers des aventures 
dont personne ne peut 
deviner les issues. Selon 
lui, le candidat du parti 
Unir fait déjà ses preuves. 
Il cite notamment des 
initiatives comme l’ANPE, 
l’ANVT, le Faiej, le FNFI, 
le Pradeb, le Paiej-SP, 

le PAIPJA, le PNPER, 
le Profopej etc… qui 
ont facilité l’insertion 
professionnelle de 
milliers de jeunes ces 
dernières années.

Grâce à toutes ces 
réalisations, aux 
avancées enregistrées 
sur le plan politique, et 
des projections futures, 
le MRC ne laisse aucune 
chance à l’opposition. 
D’ailleurs, il est assez 
sévère envers certains 
leaders qu’il qualifie de 
« django drogueur », « 
zozo en bonne voie de 
disparition ». 

Scrutin du 22 février 2020

Abass Kaboua et le MRC réitèrent leur soutien à Faure Gnassingbé
Après une première conférence de presse annonçant le soutien de son parti au président Faure 
Gnassingbé, le leader du Mouvement des républicains centralistes (MRC) revient à la charge. 
Face à la presse hier dans un hôtel de la capitale, Abass Kaboua célèbre déjà la victoire du 
champion du parti Unir et cogne très fort sur ses anciens amis de l’opposition radicale.

Le parti pris de 
monseigneur Philippe 
Fanoko Kpodzro en faveur 
d’Agbéyomé Messan 
Kodjo, l’un des candidats 
révolte encore plus le 

leader du MRC. Cela ne 
fait que renforcer sa 
détermination à soutenir 
Faure Gnassingbé.

E. Dadzie

Des corps habillés en file d'attente pour voter (Photo d'archives)

Abass Kaboua

L’on vient ainsi 
d’amorcer la dernière 
phase du processus 

électoral. Et c’est la 
phase la plus importante, 
la plus critique, la plus 

sensible. C’est le moment 
de vérité. Selon la Ceni 
et ses démembrements, 

Présidentielle 2020

Le vote par anticipation des forces de 
défense et de sécurité a été effectif hier
Comme à l’accoutumée, les Forces de défense et de sécurité (FDS) ont pris d’assaut les Centres 
de recensement et de vote (CRV) hier afin de remplir leur devoir civique. Ils pourront ainsi être 
disponibles le samedi prochain lors du vote général pour assurer la sécurité sur l’ensemble du 
territoire national.

après le vote des FDS, l’on 
mettra des scellés pour 
bloquer l’entrée des urnes 
afin que l’on ne puisse 
plus y introduire quoi que 
ce soit.
Les urnes seront mises 
en lieu sûr et sous 
bonne garde. Le 22 
février, celles-ci seront 
à nouveau acheminées 
vers les bureaux de 
vote. A la clôture du vote 
général, les bulletins 
des FDS et ceux de la 
population civile seront 
mélangés. L’on passera 
ensuite au dépouillement 
de l’ensemble des votes. 
La Ceni rassure donc 
sur la crédibilité de 
ce procédé. D’ailleurs, 
selon Ouro-Bossi 
Tchakondo, rapporteur 
de la Commission 
électorale nationale 
indépendante (Ceni), 
l’on vérifiera le nombre 
d’électeurs figurant sur 
les listes électorales que 
l’on comparera avec le 
nombre de bulletins de 
vote.

Ainsi, hier, dans plusieurs 
localités de notre pays, 
les corps habillés sont 
sortis massivement pour 
voter. Au lycée  technique 
d’Adidogomé, à l’EPP 
Camp général Gnassingbé 
Eyadéma (Lomé), Notsé 
ville I, Kara etc… l’on 
pouvait remarquer de 
longues files d’attente. 
« L’organisation est bien 
faite », reconnaît un 
votant.

« Grâce aux numéros 
mis à la disposition de 
la population, chacun a 
pu retrouver son bureau 
de vote sans difficulté. 
A l’intérieur comme à 
l’extérieur des bureaux de 
vote, la discipline est de 
règle », ajoute un autre 
élément des forces de 
l’ordre. Selon un président 
de Commission électorale 
locale indépendante 
(Celi), il y a un grand 
engouement et tout le 
monde est à son poste.

Edem D.
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Evolution de l’économie togolaise

Les grandes phases d’une 
transformation impressionnante
En pleine campagne électorale, les sept (07) candidats à la présidentielle du 22 février 
prochain rivalisent de procédés politiques et d’idées pour séduire les électeurs et 
convaincre les indécis. À chacun son ambition pour le Togo au chapitre du prochain 
quinquennat. D’un côté, des candidats appellent à une alternance qui passe selon eux, 
par l’éviction de Faure Essozimna Gnassingbé. D’un autre, le candidat du parti Unir, 
dans une stratégie de proximité bien huilée, met en avant son bilan et les différents 
acquis enregistrés par le Togo ces dernières années. Et manifestement, ce n’est pas 
qu’une incantation politique, encore moins un beau discours de campagne.

Il s’agira de mobiliser 400 
millions d’euros pour le 
Fonds Infrastructures et 

40 millions d’Euros pour 
le Fonds d’amorçage. 
Selon la BOAD, ces 
sommes permettront 
de financer les secteurs 
d’infrastructures clés, 
notamment l’énergie, 
les transports et les 
té lécommunicat ions. 
L’institution apporte une 
participation initiale de 
12 milliards de francs 
CFA au Fonds d’amorçage 
et de 26,2 milliards de 
francs CFA au Fonds 
d’infrastructures. Les 
deux Fonds seront gérés 
par Cordiant.

Pour le président de la 
BOAD, ce partenariat avec 

Cordiant représente une 
évolution importante dans 
les efforts de la BOAD 
pour combler le déficit 
en infrastructures dans 
les pays de l’Uemoa par 
des solutions innovantes 
permettant de renforcer 
la croissance économique 
dans les pays de l’Union. 

« L’engagement de la 
BOAD d’un apport initial 
de 38,2 milliards de FCFA 
(58 millions d’euros) en 
faveur de ces deux Fonds 
dédiés au financement 
privé des infrastructures 
est le plus important 
jamais contracté par 
l’institution depuis sa 
création. Il souligne la 
priorité que la Banque 
accorde au financement 

des infrastructures 
et nous espérons qu’il 
sera le catalyseur 
d’investissements privés 
significatifs en faveur 
des infrastructures dans 
les pays de l’Uemoa 
», a précisé Christian 
Adovelande.  

« Nous sommes ravis que 
la BOAD ait choisi de faire 
confiance à Cordiant pour 
gérer cette importante 
initiative de financement 
privé des infrastructures 
dans l’Uemoa. Au fil des 
ans, Cordiant a développé 
une solide expérience 
de transactions dans le 
financement privé des 
infrastructures et des 
secteurs connexes dans 
les marchés émergents, 

Avec objectivité et 
autant que possible, 
loin des angles 

déformants qui, ici et là, 
présentent un pays aux 
antipodes de ce qu’il est 
vraiment, le Togo est 
en nette évolution et en 
pleine transformation 

sur les enjeux politiques, 
é c o n o m i q u e s , 
diplomatiques et sociétaux. 
Du moins depuis 2005. Sur 
le plan économique, le Togo 
a réalisé une performance 
remarquable sur les 15 
dernières années avec 
une croissance stable et 

soutenue du PIB Évolution 
du PIB (prix constants) 
entre 2005 et 2018. Selon 
le Fonds monétaire 
international (FMI), les 
autorités togolaises ont mis 
en place une bonne feuille 
de route en trois points : 
politique de stimulation des 

investissements de 2005 à 
2010, accélération de la 
politique de grands travaux 
sur les 5 années suivantes 
et une accélération 
du développement en 
collaboration avec le 
secteur privé de 2015 à 
2020.

Faure Gnassingbé parlait au 
début de son quinquennat 
de mandat social. Résultat, 
la croissance annuelle du 
Produit intérieur brut s’est 
accélérée, surtout les dix 
dernières années avec 
une moyenne d’évolution 
supérieure à la région 
ouest-africaine. Pendant 
que le pays enregistrait 
un taux annuel de 5,0%, la 
moyenne au sein de l’Union 
économique monétaire 
ouest africaine (Uemoa) 
était de 4,7%.

Une amélioration 
significative des 
indicateurs sociaux du 
pays
Ces indicateurs macro-
économiques sont dus à 
une amélioration du volume 
des investissements 
couplée avec une hausse 
de la part du privé. Les 
investissements privés 
sont aujourd’hui à leur plus 
haut niveau historique 
depuis 2010. Toutefois, 
l’impact sur le bien-être 
du Togolais et son accès 
aux facteurs de production 

se sont également 
c o n s i d é r a b l e m e n t 
améliorés.

La richesse par habitant 
est aujourd’hui à son plus 
haut niveau historique 
depuis 1990. Le PIB par 
habitant a connu un bond 
de 37 % depuis 2005. 
Spectaculaire quand on sait 
que de 1990 à 2005, le Togo 
avait accusé un retard de 
développement par rapport 
au reste de la sous-région. 
De façon concrète, le taux 
de croissance PIB était 
largement en dessous de 
la moyenne de l’Uemoa (3 
fois plus faible) et tous les 
indicateurs sociaux étaient 
au ralenti par rapport 
au reste de l’Uemoa (IDH 
2.5 fois plus faible que la 
moyenne de la région).

À titre d’exemple, 65 % de la 
population a accès à l’eau en 
2015 contre 46% en 2000. 
Pendant que la moyenne 
d’accès à l’électricité est 
de 37 % dans l’UEMOA, le 
Togo est à plus 50 % déjà. 
Des indicateurs sociaux 
en nette amélioration 
significative et qui 
résultent du leadership du 
président de la République. 
Aujourd’hui, candidat 
en pleine campagne 
électorale, Faure 
Essozimna Gnassingbé 
promet plus et mieux.

Autogo.tg

Uemoa 

La BOAD et Cordiant Capital Inc s’engagent pour le 
financement des infrastructures
La Banque ouest africaine de développement (BOAD) et Cordiant Capital Inc ont 
signé un partenariat pour le financement des infrastructures dans les pays de l’Union 
économique et monétaire ouest africaine (Uemoa). Le financement porte sur deux 
fonds notamment le Fonds d’amorçage pour le financement des infrastructures et le 
Fonds d’infrastructure pour le financement privé des infrastructures. 

Christian Adovelande

y compris dans les 
économies de l’Uemoa », 
a indiqué Jean-François 

Sauvé, Co-PDG de 
Cordiant

Félix Tagba



6 TOGOMATIN N° 733 DU JEUDI 20 FEVRIER 2020 TOGOMATIN N° 733 DU JEUDI 20 FEVRIER 2020REPORTAGE

De Poukn Noël

Des cadres Unir 

Aperçue de la foule

Les jeunes représentés 

Une population attentive

Des militants de l'Unir mobilisés

C'est le cas par exemple dans 
la préfecture de l'Oti où 
l'équipe de campagne du 

parti Union pour la République 
(UNIR) s'est déployée ce 19 février 
dans la soirée à Dankour, pour les 

Apothéose de la Campagne présidentielle 2020 à Dankour, dans l'Oti

La préfecture de l'Oti soudée derrière Faure Gnassingbé
Lentement mais sûrement, la campagne présidentielle en vue de 
l'élection présidentielle du 22 février prochain tire à sa fin. Au moment 
où les agents des forces de l'ordre et de sécurité donnaient le ton à 
travers leur vote anticipé, les candidats et leurs différentes équipes de 
campagne jetaient leurs dernières forces dans la bataille pour tenter de 
rallier à leur cause les potentiels électeurs. 

ultimes opérations de charmes. 
Pour l'apothéose, les cadres du 
parti UNIR ont choisi le village 
natal de l'honorable De Poukn Noël 
en signe de reconnaissance pour 
tout le travail préalable abattu 
pour aplanir le chemin au parti. 

C'était devant une foule immense, 
effervescente et fière d'accueillir 
le digne fils de Dankour que s'est 
déroulé le dernier meeting du 
parti du candidat à sa propre 
succession, Faure Essozimna 
Gnassingbé. Tout comme lors 
des dernières législatives et 
municipales, Dankour promet de 
rester fidèle à la politique de paix 
de développement et de cohésion 

nationale prônée par le président 
Faure. L’Honorable De Poukn 
Noël a appelé les électeurs à 
œuvrer pour offrir à leur candidat 
une victoire sans bavure dès 
le premier tour. Allant dans le 
même sens, le ministre Noupokou 
Damipi, et le ministre Stanislas 
Baba ont rassuré la foule d'un 
développement rurale accéléré 
dès la réélection du Président 
Faure.

C'est dans une ambiance festive 
que la campagne pris fin dans la 
satisfaction totale par un don de 
matériels didactiques et de sport.

Souleymane K.
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PORTRAIT

Agbedzi Akou Egnonam : Symbole d'autorité et d'engagement

Agbedzi Akou Egnonam

Atypique! C'est à ce mot que 
se résume la carrière de 
Mme Agbedzi. À 69 ans, elle 

représente une double autorité, 
traditionnelle et politique. Pour 
cette enseignante de profession, 
ce n'était pourtant pas évident, 
lorsqu'elle quittait sa terre natale 
pour le Ghana après son cycle 
primaire.

C'est là que se déroulera tout son 
cursus universitaire. Porté très 
tôt par les rôles de leadership, 
elle opte pour une formation en 
sciences de l'enseignement. Sa 
carrière d'enseignante s’est ainsi 
forgée. Son avenir politique aussi.

Du métier d'enseignant à la 
profession de Maire
De retour au Togo, le militantisme 
de cette mère de famille au sein 
du Rassemblement du Peuple 
Togolais (parti au pouvoir d'alors 
devenu aujourd'hui UNIR) se fait 
remarquer.
« J'étais très proche du clan du 
pouvoir, je participais à toutes les 
activités du parti dans la localité. 
Compte tenu de ma dévotion, le feu 
président Gnassingbé Eyadema 
m’a nommé vice-présidente de la 
délégation spéciale de la commune 
de Kpalimé en 2001 », confie-t-elle.
Quatre (4) années plus tard, elle est 
intronisée reine- mère dans son 
village.
Un nouveau statut, c'est aussi et 
surtout de lourdes responsabilités. 
Mme Agbedzi veut faire ses 
preuves. Elle demande une 
mutation pour être proche de sa 
localité d'origine alors qu'elle est 
toujours professeur d'anglais dans 
un CEG dans la ville de Tsevié.
Après le décès du président de la 
délégation spéciale en 2013, la vice-
présidente devient présidente 
selon les textes en vigueur. 
Enseigner tout en assurant cette 
haute fonction devenait difficile. Il 
fallait raccrocher... Dame Amedzi 
prend une retraite anticipée et 

se lance de pleins pieds dans 
le domaine politique...et de la 
chefferie traditionnelle.
"Le grand kloto à un statut 
particulier de chefferie. Dans 
chaque village, à côté du chef, se 
trouve celle qu'on appelle une reine 
mère. C'est une femme, également 
cheffe qui siège aux côtés du chef 
pour l'aider et l'accompagner dans 
l'administration des affaires de la 
localité. J'en suis donc une."
Pour se voir à cette place, il faut 
disposer de plusieurs qualités : 
Être accueillante, avoir le contact 
facile, avoir une facilité de 
communication, être ouverte...
entre autres.
Autant de qualités qui s'invitent 
dans la gestion de la commune. 
Un double avantage pour Mme 
Amedzi.

"Être la première magistrate de la 
commune, est très complexe. Je 
dois coordonner plusieurs choses 
à la fois. Je suis l'instigatrice des 
dépenses, je dois élaborer des 
budgets et veiller au recouvrement 
des taxes, veiller à l'exécution des 
décisions du conseil de la mairie, 
veiller au respect et à l'ordre 
citoyen et élaborer des projets de 
développement pour la commune" 
énumère-t-elle.
En marge de cette double 
coordination, d'autres obligations 
s'ajoutent au palmarès de la 
Maire de Kpalimé : présidente 
des femmes reines- mères des 
4 préfectures du grand Kloto, et 
membre du CNLS.

Face au devoir professionnel, il faut 
veiller au grain. Mme Agbedzi  le 
sait, elle s’y est préparée  et fait des 
concessions . "En tant que femme à 
la tête de plusieurs hommes, j'agis 
avec tact, et j'adopte une attitude 
d'humilité.  Oui, j'ai besoin de tout 
le monde pour faire développer 
ma communauté », fait-elle 
remarquer. 
Toutefois pour cette première 

Le statut de Mme Agbedzi Akou Egnonam est l'un des moins courants 
dans la sphère socio-politique togolaise. À la fois reine-mère et Maire 
de la commune de Kpalimé, elle utilise sa position pour travailler en 
faveur du développement de sa communauté et l'épanouissement de 
la femme rurale.

responsable femme de la 
commune de Kpalimé, il faut briser 
les règles sociales établies.

Hommes ou femmes aux 
commandes, le débat ne se 
pose pas, il faut juste viser les 
résultats, selon Mme Agbedi. 
Elle s'enorgueillit d'ailleurs d'être 
un exemple de leader pour sa 
communauté et invite les femmes 
qui veulent suivre ses pas à 
rayonner de ce charisme. 

Elle le dit sans complexe "elle   fait 
fi des commentaires » et dit être 
préoccupée à faire avancer sa 
commune.
Pour elle, le développement de la 
femme

" surtout de la rurale est 
importante ». Il faut que la 
femme rurale participe à la 
vie et au développement de 
sa communauté, c’est l’un des 
combats qu’elle mène.
Mme Amedzi se félicite en ce 
sens, d’avoir ouvré pour doubler le 
budget annuel alloué à  la mairie 
de Kpalimé qu'elle consacre 
essentiellement au droit des 
enfants et à l'autonomisation de la 
femme.
Pour ses nombreux services à 
l’endroit de sa communauté et du 
pays, Mme AMEDZI a été décoré de 
l'Ordre Nationale de mérite par le 
chef de l’Etat togolais en 2017.

Edem Pedanou
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Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 
90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES»  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / 
Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com 

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super 
Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

Pharmacies de garde de Lomé
Du 17 au 24 Février 2020

SERVICES & DETENTE

Un avion transportait des fous. L'avion a décollé de Lagos et partait à 
l'hôpital psychiatrique de Washington. Lorsqu’il fut sortir du territoire 
Nigerian, un fou, le plus intelligent parmi les fous, vient voir le pilote et 
lui dit:
- Mr svp pouvez vous m'apprendre comment piloter un avion ?
Le pilot répond :
- Oui, mais à une seule condition !
Il réplique :
- Laquelle ?
Le pilote répond :
- Si tu arrives à faire taire tes camarades qui bavardent derrière, je 
t'apprendrai.
Il répond :
- Ok attendez-moi j'arrive.
Quelques minutes après, il revient vers le pilote et bizarrement le pilote 
n'entendait plus de bruit ni de bavardage. Etonné, il lui demande :
- Mais comment t'as fait ?
Le fou répond en souriant :
- Hooorrr ! Ça na pas été difficile!, j'ai ouvert la porte et je leur ai dit 
d'aller jouer au dehors....
Le pilote s'est évanoui aussitôt !!!

Photo du jourBlagues du jour

Commentez la photo ci-dessus

Un peulh est allé payer 10 ânes. 
Sur le chemin de retour, tellement fatigué de marcher il monte 
sur un de ses ânes. Il compte ses ânes et il trouve 9 puis  il 
descend et il recompte il trouve 10, il remonte et il recompte il 
trouve 9. 
Alors il descend et il dit “je préfère marcher et avoir mes 10 
ânes” ! 

ST RAPHAEL    ATIKPODJI     22 21 84 26
STE RITA     DOULASSAMÉ    22 20 90 16
ETOILES 10 AV. N. MARCHE   22 21 88 47
OCAM    RUE DE L'ENTENTE 22 21 62 05
AMESSIAME-BE          BÈ        96 32 97 60
EMMANUEL KODJOVIAKOPÉ 22 21 30 98
SOURCE DE VIE PROTESTANT 22224571
MAIRIE           FACE MAIRIE     22 21 26 39
PATIENCE TOKOIN GBADAGO 22 21 60 94
ISIS    AVENUE JEAN PAUL  70 44 83 87
YEM-BLA     258 AV. AKEÏ       22 26 76 51
FRATERNITE SAINT JOSEPH 22 26 81 55
CITRUS              ATTIÉGOU     70 44 59 24
SANTA MADONNA   KÉGUÉ   70 01 03 03
MISERICORDE   BÈ-KPOTA    23 38 47 62
MAËLYS           BÈ KPOTA        22 27 60 19
BETHEL         ADIDOGOMÉ     22 25 23 70
DES ECOLES    ADIDOGOMÈ   22 51 75 75
HOSANNA            SAGBADO    22 51 50 49
DE LA VICTOIRE      AVÉDJI   70 45 74 92
DU POINT E              GAKLI       22 51 91 71
CONFIANCE      FACE GTA      22 42 43 81
LE GALIEN   D'ADIDOADIN       22 51 71 71
VOLONTAS DEÏ   AVÉDJI,      70 42 23 60
VITAFLORE               AGOÈ     70 40 22 86
ORCHIDEE         LEO 2000      22 51 30 40
AGOE-NYIVE D'AGOÈ-NYIVÉ 22 25 83 38
SHALOM     AGOÈ-CACAVELI  22 51 87 60
LA MAIN DE DIEU      AGOÈ     93 40 21 21
SATIS            AGOÈ-LOGOPÉ   70 44 85 17
A DIEU LA GLOIRE                   93 26 36 00
TAKOE    CAP DE ZONGO       22 34 03 42
SANGUERA      SANGUERA    70 42 80 80
GANFAT AGOÈ DALIKO PRÈS DU 
CARREFOUR EDEM CAMP GP 22 55 08 15
LA FLAMME D'AMOUR             70 45 70 14
LE DESTIN          BAGUIDA         70 41 15 41

Marié depuis 20 ans mais C'est lui qui dira à la petite de 22 ans " pourquoi 
je ne t'ai pas connu avant ma femme? " 
Frère, elle avait 02 ans quand tu te mariais!!! Espèce de sorcier

Accident tout à l'heure d'un corbillard au carrefour des amoureux . 
Tellement l'intervention des sapeurs pompiers a trop duré que le cadavre 
s'est levé et a emprunté un taxi pour aller au cimetière.
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ART & CULTURES

MEDIAS, ART & CULTURES

Lire
« Les misérables » de 
Victor Hugo. Ed Beq. 
Pp 60-62

« …Deux portraits 
dans des cadres ovales 
étaient accrochés au 
mur des deux côtés 
du lit. De petites 
inscriptions dorées 
sur le fond neutre 
de la toile à côté des 
figures indiquaient 
que les portraits 
représentaient, l’un, 
l’abbé de Chaliot, évêque 
de Saint-Claude, l’autre, 
l’abbé Tourteau, vicaire 
général d’Agde, abbé 
de Grand-Champ, ordre 
de Cîteaux, diocèse de 
Chartres. L’évêque, en 
succédant dans cette 
chambre aux malades 
de l’hôpital, y avait 
trouvé ces portraits 

et les y avait laissés. 
C’étaient des prêtres, 
probablement des 
donateurs : deux motifs 
pour qu’il les respectât. 
Tout ce qu’il savait de 
ces deux personnages, 
c’est qu’ils avaient été 
nommés par le roi, l’un à 
son évêché, l’autre à son 
bénéfice, le même jour, 
le 27 avril 1785. Madame 
Magloire ayant décroché 
les tableaux pour en 
secouer la poussière, 
l’évêque avait trouvé 
cette particularité 
écrite d’une encre 
blanchâtre sur un petit 
carré de papier jauni 
par le temps, collé avec 
quatre pains à cacheter 
derrière le portrait de 
l’abbé de Grand-Champ. 
Il avait à sa fenêtre un 
antique rideau de grosse 
étoffe de laine qui finit 
par devenir tellement 

vieux que, pour éviter 
la dépense d’un neuf, 
madame Magloire fut 
obligée de faire une 
grande couture au beau 
milieu. Cette couture 
dessinait une croix. 
L’évêque le faisait 
souvent remarquer. 
Comme cela fait bien ! 
disait-il. 

Toutes les chambres de 
la maison, au rez-de-
chaussée ainsi qu’au 
premier, sans exception, 
étaient blanchies 
au lait de chaux, ce 
qui est une mode de 
caserne et d’hôpital. 
Cependant, dans les 
dernières années, 
madame Magloire 
retrouva, comme on 
le verra plus loin, sous 
le papier badigeonné, 
des peintures qui 
ornaient l’appartement 

de mademoiselle 
Baptistine. Avant 
d’être l’hôpital, cette 
maison avait été le 
parloir aux bourgeois. 
De là cette décoration. 
Les chambres étaient 
pavées de briques 
rouges qu’on lavait 
toutes les semaines, 
avec des nattes de paille 
tressée devant tous les 
lits. Du reste, ce logis, 
tenu par deux femmes, 
était du haut en bas d’une 
propreté exquise. C’était 
le seul luxe que l’évêque 
permit. Il disait : Cela ne 
prend rien aux pauvres. Il 
faut convenir cependant 
qu’il lui restait de ce qu’il 
avait possédé jadis six 
couverts d’argent et une 
grande cuiller à soupe 
que madame Magloire 
regardait tous les jours 
avec bonheur reluire 
splendidement sur la 

grosse nappe de toile 
blanche. Et comme nous 
peignons ici l’évêque de 
Digne tel qu’il était, nous 
devons ajouter qu’il lui 
était arrivé plus d’une fois 
de dire : – Je renoncerais 
difficilement à manger 
dans de l’argenterie.

Il faut ajouter à cette 
argenterie deux gros 
flambeaux d’argent 
massif qui lui venaient 
de l’héritage d’une 
grand’tante. Ces 
flambeaux portaient 
deux bougies de 
cire et figuraient 
habituellement sur la 
cheminée de l’évêque. 
Quand il avait quelqu’un 
à dîner, madame 
Magloire allumait les 
deux bougies et mettait 
les deux flambeaux sur 
la table… »

Art contemporain / Vernissage 

« Nexus », une connexion des artistes peintres 
et sculpteurs togolais
L’exposition « Nexus » court jusqu’au 20 mars prochain, soit un mois d’exposition-vente. 
De toutes catégories confondues, les œuvres exposées sont des peintures et des 
sculptures. A cette exposition, on y trouve notamment des œuvres « abstraites », des 
œuvres « figuratives », des œuvres « art pour art », et des œuvres « engagées ». 

Elles sont au total une 
trentaine d’œuvres 
exposées, les unes 

belles que les autres. 
« Le choix des œuvres 
s’est fait ensemble 
avec les commissaires 
d’exposition, et la qualité 
artistique était le critère 
principal de sélection », 

confirme Edem Attiogbe, 
le directeur de l’Institut 
Goethe.
Ses artistes qui exposent 
à « Nexus » sont des 
artistes confirmés qui, 
pour la plupart ont déjà 
exposé à l’Institut Goethe, 
soit individuellement 
soit collectivement. 

Que ce soit au Togo ou à 
l’international,  s’agissant 
de l’art contemporain, les 
artistes qui exposent à « 
Nexus » sont bien connus. 
Ce sont donc des femmes 
et hommes passionnés 
par la sculpture ou la 
peinture. 
« Nexus » désignerait 

Au vernissage

la « convergence des 
éléments ». En effet, 
l’esprit de l’exposition 
« Nexus » serait une 
volonté à rassembler des 
synergies. Justement, 
l’exposition réunit des 
artistes peintres ou 
sculpteurs à l’instar de 
Michel Adjonou, Sika 
Akpaloo, Constantin 
Alihonou, Doé Mensah, 
Maëlle Ayanou, Tété 
Azankpo, Gustave 
Akpéhou Djonda. Aussi 
retrouve-t-on d’autres 
artistes comme le célèbre 
Kossi Assou, Sokey Edorh, 
Cristelle Flagbo, Améyovi 
Homawoo, Laka, Sabine 
Medowokpo. 
D’après Eric Wonanu, 
l’enjeu était de faire 
une belle exposition 
avec treize artistes. « 
Le but d’une exposition 
traditionnellement est de 
montrer les artistes. C’est 
une exposition-vente, il 
y a déjà eu beaucoup de 
ventes ce soir, et c’est 
une très bonne nouvelle 
pour les artistes », a 
mentionné Eric Wonanu. 

Les princesses

« Les princesses » sont les 
œuvres qu’a exposées le 

Togolais Gustave Akpéhou 
Djonda. Peintre et 
sculpteur, Gustave Djonda 
dit être à la recherche 
de la forme effilée dans 
les bois récupérés ou 
achetés depuis plusieurs 
années. « J’ai travaillé 
avec des matériaux qu’on 
peut trouver chez nous. 
Notamment la corde et les 
perles », a précisé Gustave 
Akpéhou Djonda.  Né en 
1972, Gustave Akpéhou 
Djonda est un artiste 
autodidacte qui axe sa 
démarche artistique sur 
les dualités, comme le 
passé et le présent. Il 
a à son actif plusieurs 
expositions en Afrique et 
ailleurs ; de même que 
des installations et des 
ateliers. 

Par ailleurs Le Goethe 
Institut est l’institution 
culturelle de l’Allemagne 
qui travaille à l’étranger 
à la promotion de la 
langue allemande et de 
la coopération culturelle 
internationale. 

L’exposition « Nexus » est 
ouverte au public de lundi 
au vendredi à partir de 9h 
à 17h. 

Nadia Edodji
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Coronavirus

Que sait-on d’autre sur cette maladie dite zoonotique ?
Le coronavirus ne cesse de faire couler assez d’encre 
et de salive. Désormais désigné par le code, Covid-19, le 
coronavirus demeure une urgence de santé publique de 
portée internationale. Cela en fait l’une des plus grandes 
préoccupations pour les systèmes de santé des pays et 
aussi pour l’Organisation mondiale de la santé (OMS). En 
dehors de toutes les informations qui circulent déjà, que 
sait-on d’autre sur cette zoonose ?

Même si en Chine où 
se trouve le foyer 
de l’épidémie l’on 

semble maîtriser peu à 
peu la transmission, il 
faut reconnaître que la 
menace demeure intacte. 
Que ce soit de l’animal à 
l’Homme, d’une ville à une 
autre, d’un pays à un autre 
ou encore d’un continent 
à un autre, sa propagation 
ne tient qu’à un fil. Il 
faut donc poursuivre la 
sensibilisation.

Quand parle-t-on de 
cas suspect et de cas 
confirmé ?
On parle de cas suspect, 
lorsque l’on est en 
présence d’une personne 
atteinte d’un syndrome 
d’infection respiratoire 
aigüe sévère qui s’est 
rendue en Chine ou un 
autre pays avec des cas 
confirmés au cours des 
14 derniers jours ou qui a 
été en contact avec un cas 
confirmé. Des échantillons 
sont prélevés sur le cas 
suspect et envoyés à un 
laboratoire pour y être 
testés afin de déterminer 
si le cas est positif ou 
négatif. Si l’échantillon est 
positif, cela devient un cas 
confirmé.

Pourquoi l’appellation 
nouveau coronavirus ?
A l’échelle mondiale, de 
nouveaux coronavirus 
a p p a r a i s s e n t 
périodiquement. C’est 
l’exemple du SRAS-CoV 
(syndrome respiratoire 
aigu sévère) en 2002 et 
du MERS-CoV (syndrome 
respiratoire du Moyen-
Orient) en 2012. Les 
coronavirus sont des 
zoonoses, c’est-à-dire 
qu’ils sont transmis 
entre les animaux et les 
personnes. Ce coronavirus 
est appelé « nouveau 
coronavirus 2019 » ou 
n CoV 2019. Dans le cas 
présents, les chauves-
souris, les rats et les 
poules sont suspectés. 

Comment se fait la 
propagation et quels sont 

les symptômes ?
Les coronavirus 
humains se propagent 
généralement par des 
gouttelettes (projetées par 
une personne infectée qui 
tousse) et par un contact 
personnel étroit et non 
protégé avec une personne 
infectée qui touche une 
autre ou lui serre la main 
par exemple. L’on ignore 
encore beaucoup de 
choses sur ce nouveau 
coronavirus, mais l’OMS 
suit de près l’évolution 
de l’épidémie. Des 
symptômes respiratoires 
en plus de la fièvre, la toux, 
l’essoufflement et d’autres 
symptômes semblables 
au rhume constituent des 
signes d’alerte.

Covid-19 : une urgence de 
santé publique de portée 
internationale
Sur l’avis du comité 
d’urgence, le directeur 
général de l’OMS a déclaré 
que la nouvelle épidémie 
de coronavirus était une 
Urgence de santé publique 
de portée internationale 
(USPPI). Sur cette 
base, la coordination, 
la coopération et la 
solidarité mondiale 
ont été renforcées. 
L’OMS a aussi émis 
des recommandations 
temporaires qui ne sont 
pas contraignantes, mais 
importantes.
Ces recommandations 
indiquent que tous les 
pays doivent se préparer 
au confinement, y 
compris la surveillance, 
la détection précoce, le 
traitement, la recherche 
des contacts et le partage 
des données avec l’OMS. 
Les pays peuvent avoir 
des politiques ou des 
procédures qui peuvent 
être lancées suite à la 
déclaration d’une USPPI, 
telle que la mise en place 
de systèmes de gestion 
des urgences. 
Le mécanisme USPPI 
n’est pas un outil de 
collecte de fonds, mais 
certains donateurs 
pourraient considérer la 

déclaration d’une USPPI 
comme déclencheur 
pour débloquer des fonds 
pour une intervention 
dans certains pays plus 
vulnérables. L’OMS peut 
demander des comptes 
aux pays lorsqu’ils 
outrepassent inutilement 
les recommandations 
mondiales.

L’OMS ne recommande 
aucune restriction de 
voyage ou de commerce 
pour les pays de la région 
africaine. En effet, les 
perturbations sociales 
et l’utilisation intensive 
des ressources qu’elles 
entraînent, l’emportent sur 
les avantages potentiels. 

L’Afrique est-elle prête à 
faire face à la menace du 
Covid-19 ?
La région a fait des 
progrès considérables 
dans la préparation à 
une pandémie de grippe. 
Les coronavirus sont une 
grande famille de virus qui 
provoquent des maladies 
similaires à la grippe. Le 
travail préparatoire déjà 
effectué en vue d’une 
pandémie de grippe peut 
donc être utilisé en cas 
d’apparition d’une nouvelle 
épidémie de coronavirus 
dans la région.

Pour assurer une détection 
rapide, il est important de 
disposer de laboratoires 
capables de tester les 
échantillons.  Selon 
l’évaluation des risques 
par l’OMS, l’épidémie de 

coronavirus est un risque 
élevé au niveau mondial et 
l’Afrique a des liens étroits 
avec la Chine et  d’autres 
pays asiatiques. 

Il est donc essentiel que 
les pays mettent en place 
des mécanismes de 
contrôle efficaces dans 
les aéroports et autres 
points d’entrée pour 
garantir une détection 
rapide des premiers cas. 
Actuellement, un contrôle 
actif a été mis en place 
dans la majorité des pays 
ayant des liens directs ou 
un volume important de 
voyages vers la Chine.

Que fait l’OMS ?
L’OMS a identifié 13 pays 
prioritaires (Afrique du 
Sud, Algérie, Angola, Côte 
d’Ivoire, Ethiopie, Ghana, 
Kenya, Maurice, Nigeria, 
Ouganda, République 
démocratique du Congo, 
Tanzanie, et Zambie) qui, 
en raison de leurs liens 
directs avec la Chine et 
du volume important 
de voyage vers le pays 
de Xi Jiping, doivent 
renforcer leurs mesures 
de préparation.

L’OMS travaille avec des 
réseaux de chercheurs 
et d’autres experts 
pour coordonner les 
travaux  de surveillance, 
d’épidémiologie, de 
modélisation, de 
diagnostic, de soins et 
de traitements cliniques 
menés au niveau régional, 
ainsi que d’autres moyens 

d’identifier, de gérer la 
maladie et de limiter la 
transmission. La directrice 
régionale de l’OMS pour 
l’Afrique a envoyé une note 
d’orientation à tous les 
pays sur la manière de se 
préparer à une éventuelle 
flambée du nouveau 
coronavirus. Cette note 
porte sur les mesures de 
préparation que les pays 
devraient prendre.

Que fait le Togo ?
Au Togo, dès que la 
menace est apparue, il y a 
eu la tenue de rencontres 
multisectorielles (services 
chargés de la santé 
humaine, animale, sur la 
situation, l’environnement, 
l’ANPC, la Salt etc…). 
Une rencontre avec 
les partenaires de la 
surveillance sous l’égide 
du ministre de la Santé et 
de l’Hygiène publique, a 
également eu lieu.

Il ne faut pas non plus 
passer sous silence 
l’activation du Centre 
d’opération des urgences 
de santé publique (Cousp) 
en mode « alerte » et 
l’activation de la Cellule 
opérationnelle d’urgence. 
Le Togo a renforcé le 
contrôle à ses différents 
points d’entrée, a mis en 
alerte ses laboratoires 
dont celui de l’Institut 
national d’hygiène et du 
centre d’Ebola du CHU 
campus.

Edem Dadzie
Source : représentation 

de l’OMS au Togo
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Les femmes optent pour l’Unir

Campagne pour la présidentielle 

Les femmes du Golfe 5 
réitèrent leur soutien 
à Faure Gnassingbé
Après sa tournée effectuée dans le Golf 5, le parti Union 
pour la République (Unir) par l’entremise du maire du 
Golfe 5, Kossi Aboka et de Raymonde Kayi Lawson, 
déléguée nationale du Mouvement des femmes Unir 
(MFU), a échangé avec les femmes du Golfe 5 qui ont fait 
nombreuse le déplacement du CEG Avenou, hier 19 février 
2020. Occasion pour elles de réitérer leur soutien au 
candidat Faure Gnassingbé.

« Notre candidat son excellence Faure Essozimna Gnassingbé 
a un fond particulier pour la femme togolaise qu’il veut faire 
évoluer ? C’est pour ça qu’aujourd’hui, nous les femmes 
avons choisi de lui dire oui avant le jour du grand vote le 22 
février ; de lui dire qu’on est avec lui, qu’on marchera avec 
lui pas à pas, pour l’accompagner dans le développement du 
Togo. Il a besoin de toute la population et nous femmes qui 
constituons la majorité de cette population, le soutenons. 
Faure Gnassingbé a une politique en faveur de la femme 
togolaise. Nous avons égrainé le chapelet de ses réalisations 
en faveur des femmes. Le FNFI, la prise en charge des soins 
des femmes, la construction des marchés, notamment. 
Et chaque jour, il y a de nouvelles réformes qui mettent 
au centre la femme togolaise », a expliqué Kayi Lawson, 
déléguée nationale du Mouvement des femmes Unir (MFU).
« Nous assistons ce soir à un bain de foule de femmes de 
toute la commune Golfe 5, mobilisées pour dire leur adhésion 
aux programmes de notre champion, le président Faure. 
Elles sont là pour chanter la victoire qui sera proclamée le 
22 février. Elles sont fières d’avoir un candidat qui les écoute, 
qui pense à elles tout le temps. La preuve, les conditions 
des femmes aujourd’hui sont améliorées à travers des 
programmes que le président Faure a mis en place », a 
renchéri Kossi Aboka, maire du Golfe 5.

Attipoe Edem Kodjo

Consommation locale

Un chantier prioritaire pour 
la future équipe dirigeante
Dans quelques jours, les Togolais éliront un président parmi les sept actuellement en 
lice. La future équipe dirigeante devra se consacrer à plusieurs priorités. Parmi elles, la 
question cruciale de la consommation locale. Quelle place doit-on désormais accorder 
à la consommation des produits togolais ? Quelles stratégies adopter pour faire en sorte 
que cela devienne une habitude, au bénéfice de l’économie ?

Une usine de production du jus d'ananas au Togo

Les Togolais font de 
plus en plus preuve 
de génie et mettent 

de très bons produits, 
bruts ou transformés, sur 
le marché. Mais le marché 
ne répond pas toujours 
favorablement. Au point où 
les producteurs togolais, 
en majorité du secteur 
agricole, ne profitent pas 
de leur dur labeur. C’est 
d’ailleurs l’une des raisons 
pour lesquelles, beaucoup 
de nos compatriotes ont 
fui pendant longtemps le 
métier de la terre.
Promouvoir la 
consommation locale est 
vitale si l’on veut créer 
des emplois, augmenter 
le revenu de la population 
et repousser la pauvreté. 

Pendant longtemps l’on n’a 
pas vraiment senti assez de 
mesures incitatives allant 
vers la promotion de la 
consommation locale. Les 
Togolais peuvent toutefois 
s’estimer heureux depuis 
un temps de disposer d’un 
ministère en charge de 
la consommation locale, 
occupé à ce jour par le 
ministre Kodjo Adedze. 
Celui-ci devra repousser 
les limites pour permettre 
aux talents togolais de 
s’exprimer et aux produits 
du terroir de s’imposer.
Parmi les sept candidats 
à l’élection présidentielle 
du 22 février, le professeur 
Wolou Komi met l’accent 
sur la consommation locale, 
surtout dans le domaine 

de l’habillement. Pour lui, 
il faudrait promouvoir les 
talents dans ce domaine, 
réduire l’importation des 
tissus étrangers et pousser 
nos compatriotes à adopter 
les styles vestimentaires de 
chez nous.
Mais, il y a le président 
sortant Faure Gnassingbé 
qui est déjà en avance sur 
cet aspect. Il a en effet eu 
l’idée géniale de mettre en 
place un ministère en charge 
de la consommation locale. 
Des mesures sont en train 
d’être prises pour rendre le 
secteur agricole attractif, 
augmenter la production, 
transformer les produits 
sur place, notamment au 
niveau des agropoles et les 
commercialiser.

Les artisans sont 
aujourd’hui un secteur 
prioritaire dans notre 
pays. Mais il faudra aller 
plus loin en encourageant 
la consommation de leur 
produit par des mesures 
diverses. Pourquoi ne 
pas instaurer un style 
vestimentaire local au 
sein de l’administration ? 
Ce n’est là qu’un exemple 
d’actions à envisager pour 
que la consommation locale 
puisse prendre le dessus, 
afin de rendre florissante 
l’économie togolaise.

E. D.
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